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SANCTIFICATION ET DISCIPLINE DANS L’ÉGLISE LOCALE 

1 Pierre 1.14-16 

«Comme des enfants obéissants, ne vous conformez pas aux convoitises que vous 

aviez autrefois, quand vous étiez dans l'ignorance. Mais, puisque celui qui vous a 

appelés est saint, vous aussi soyez saints dans toute votre conduite, selon qu'il est 

écrit: Vous serez saints, car je suis saint» 

Lorsque nous regardons ce texte, nous voyons que la sanctification des enfants de 

Dieu est fondée sur le caractère de sainteté de Dieu. Par conséquent, la 

sanctification de L’Église locale est fondée sur la sainteté de Dieu. 

I- La sanctification 

Héb 12.14, 1 Thes 4.3; 1 Thes 3.1-8; Mat 7.22-23; Rom 12.13,  

La sanctification est primordiale dans nos relations avec Dieu. Et nous devons la 

rechercher hâtivement. Être sanctifier, c’est être mis à part.  

Dieu est Saint et désire que nous soyons saints. Être mis à part pour Lui. La 

recherche de la sanctification n’est pas une démarche spéciale pour des chrétiens 

spéciaux mais c’est ce que Dieu.  

C’est la volonté de Dieu pour ses enfants.  

La sanctification c’est obéir aux Seigneur, c’est fuir le péché, c’est se soumettre à 

sa volonté. La sanctification est ce qui convient aux enfants de Dieu. 

• La sanctification est-elle une absence totale de péché?  

1 Cor 1.2 ; Rom 16.15; phil 4.21-22; Col 1.26; 1 Jean 3 :1-3 

La sanctification n’est pas une absence totale de péché. Être saint c’est notre 

position devant Dieu à cause du sang de Jésus qui nous purifie de tout péché. 

L’Église locale, corps du Christ est mise à part, séparée du monde. La 

sanctification touche plusieurs aspects de notre vie chrétienne. 

- Notre position en Christ nous sanctifie, nous rend saint devant Dieu. (Héb 

10.10; 1 Jean 2.1, 1 Cor 1.2) 

- La sanctification reliée à notre abandon à Dieu. (Rom 12.1; Rom 6.19-23) 
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- La sanctification reliée à notre libération du péché (Romains 6. 1-7; 1Cor 

5.17; col 3.5) 

- La sanctification reliée à notre croissance chrétienne. (Ép 5.18) 

- La sanctification totale ou parfaite, nous la posséderons lors de 

l’avènement de Christ. (1 Jean 3.2, 1 Th 5.23) 

 

• La sanctification est-elle une chose facile? 

1 Cor 10.13; Héb 4.15-16, 

Non, elle n’est pas facile. Mais le Seigneur nous aide dans ce processus. C’est Dieu 

qui nous sanctifie. Par nos propres forces nous n’y arriverons pas car nous 

succomberons toujours.  

C’est Dieu qui nous sanctifie. 1 Thes 5.23-24,  

• Quels sont les moyens que Dieu utilise pour nous sanctifier? 

Le père, le fils et le Saint nous sanctifie. (1Th 5.23; Ép 5.26; Romain 15.16) 

- La Parole de Dieu (Jean 17.17; Ps 119.115;)  

- Le Saint-Esprit (Romain 15.16; 2 Th 2.13; 1 Pierre 1.2) 

- Nos choix (Hébreux 12.14; Rom 12.1, 2 Tim 2.21) 

- Par les frères et sœurs dans l’église. 

- L’Église par la prédication, la communion fraternelle, la prière, la fraction 

du pain 

- La discipline dans l’église. 

 

II- La discipline dans l’Église locale. 

Héb 12.5-10, Prov 22.15 , Prov 3.11-12 

Le motif de la discipline, c’est l’amour. 

La discipline est une responsabilité de l’Église locale. Elle est nécessaire pour la 

santé de l’Église locale. Elle fait partir du processus de formation du disciple. 

Comme disciple de Jésus, nous nous soumettons à la discipline que nous 

prescrit la Parole de Dieu. 
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La discipline peut être formative (par l’instruction) ou elle peut être corrective 

(par la correction du péché). 2 Tim 3 :16  

• Le but de la discipline 

1 Cor 5 : 1-13;  

- Rendre un bon témoignage de Jésus Christ  V1 

- Exposer le péché afin de l’ôter rapidement  v2 

- Mettre en garde l’Église  v5 

- Sauver le membre V5 

- Protéger les autres membres de l’Église V6 

 

• Comment pratiquer la discipline dans l’Église selon Mat 18 :15-22 

Le texte nous donne une démarche à suivre.  

L’amour doit être au centre de notre démarche. Le but est de gagner notre 

frère ou notre sœur et non de chercher à l’humilier, à le livrer en spectacle, 

à le dénigrer.  

Dans la pratique de la discipline, il est important de prendre certaines 

précautions pour ne pas causer du tort à ce membre et aussi à l’Église.  

- « Si ton frère a péché » : nous assurer qu’il s’agit d’un frère (1 Cor 5 :12-13) 

- « a péché» : nous assurer qu’il s’agit bien d’un péché et non d’une opinion. 

(Rom 14.1; Actes 15.20, 29; 1 Co 10.25-26) 

-  Le péché est-il bien établi ou s’agit-il d’une «rumeur». 

 

Suite à l’établissement de ces précautions, voyons les différentes étapes que 

nous présente Mat 18 :15-22. 

1. Première Étape : « Si ton frère a péché, va et reprends-le seul à seul» V15 

 

« Si ton frère a péché, va….» 

- L’accent est mis sur un entretien tête à tête, donc un entretien à deux avec 

la personne.  

- Elle n’est pas publique. Cette étape permet de clarifier la situation. Le désir 

de gagner son frère, de le réconcilier avec Dieu.  
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- Lorsque le constat de péché est clarifié ce qui suit c’est de ramener la 

personne à la lumière.  

«….et reprends-le» 

- L’idée de reprendre la personne est de la faire voir que l’action posée est 

un péché à la lumière de la Parole de Dieu et non pas à la lumière de nos 

opinions, ni de nos cultures d’Églises locales.  

- Notre entretien doit déboucher sur la conviction du péché cher mon frère. 

(Jean 16.8) 

«Seul à seul» ou «encore entre toi et lui» 

- Indique le caractère confidentiel de cette première étape.  

« S’il t’écoute, tu as gagné ton frère» 

- C’est l’aboutissement désiré. La repentance de notre frère est un sujet de 

joie, de célébration.  

 

La parabole du fils prodigue nous donne une belle image de restauration. 

Luc 15 :18-24 

2 Tim 4.2, 1 Tim 5.1-2 ; Tite 1.13 

Cette première étape est confidentielle, elle n’a pas pour objet le mépris du 

frère mais plutôt sa réconciliation avec Dieu et la bonne communion avec les 

frères.  

2. Deuxième étape : « S’il ne t’écoute pas, prends avec toi une ou deux 

personnes» V16 

« S’il ne t’écoute pas» 

- Indique un refus de repentance, un refus d’écouter les avertissements.  

- La personne est déterminée à demeurer dans sa position 

« Prends avec toi une ou deux personnes»  

Deut 19.15;  2 Cor13.1;  1 Tim 5.19 

- C’est un appel à témoins de la démarche de restauration pour toujours 

chercher à gagner la personne. 

- La situation doit rester confidentielle à ce petit groupe de deux ou trois 

personnes. 

- Le rôle de ces personnes est de renforcer la recherche de la repentance. 
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- Ces personnes protègent l’accusé contre de fausses accusations, contre des 

calomnies et contre la partialité. 

 

A ces étapes nous demandons la sagesse et l’intervention de Dieu pour régler la 

situation. Cette démarche n’est pas une formalité administrative mais elle doit 

s’accomplir dans la prière. C’est qui justifie le verset 19. C’est dans la prière et 

l’exhortation que notre frère sera gagné. Ce ne sera pas par le mépris, la calomnie 

ni par la médisance.  

 

3. Troisième Étape : « S’il refuse de les écouter, dis-le à l’Église » V17a  

2.Th 3. 14-15 

Cette étape implique le leadership de l’Église. Il est important que les anciens 

soient mis au courant de la situation car ce sont eux qui informeront l’Église.  

Cette étape permet à toute l’Église prier pour la personne et à d’autres membres 

de l’Église de l’aider. 

Le but demeure toujours la restauration. 

4. Quatrième Étape : « S’il refuse aussi d’écouter l’Église, qu’il soit pour toi 

comme un païen et un péager » V17b 

Rom 16.17, Tite 3.10, 1 Cor 5.11; 2 Th 3.6,14 

Cette étape marque le refus manifeste de la personne de se repentir. Il s’agit donc 

d’un péché conscient et volontaire au mépris de la parole des frères et de l’Église. 

La conséquence de cette étape, est la personne sera considéré comme un païen 

c’est-à-dire elle ne peut plus être considéré comme membre de l’Église. Cela 

implique :  

- Son retrait de la liste des membres 

- Ne plus la fréquenter comme on fréquente un frère 

- Ne plus l’inviter à servir dans l’Église 

- Ne plus l’inviter à participer au repas du Seigneur   

Cependant, l’objectif n’est ni de punir la personne, ni de l’exclure pour toujours. 
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• La  Réintégration 

 La porte de l’Église reste toujours ouverte à accueillir le frère ou la sœur dans la 

communauté. Le processus de réintégration se met en place lorsque la personne 

reconnait son péché et manifeste le désir de joindre à corps de Christ. C’est la 

repentance de cette personne qui va favoriser son intégration.  

- Reconnaitre le péché 

- Confesser le péché 

- Se détourner du péché 

- Montrer sa fidélité  

- Donner son témoignage devant l’assemblée  

 

• DIFFÉRENTES RAISONS DE LA DISCIPLINE 

 

- Si quelqu’un est pris en faute  Gal 6.1-2 

- Une vie déréglé : (La fraude, Le faux témoignage, La violence, L’occultisme, 

l’idolâtrie)   2 Th 3.6, 11 

- Les bavards, discoureurs inutiles Tite 1.10-16 

- Ceux qui causent des divisions Rom 16.17-20; Tite 3.10 

- Les faux docteurs (fausse doctrine)   1 Tim1.19-20 

- De graves offenses morales (Ex : immoralité sexuelle) 1 Co 5.1, 1 Co 6.9-10 

- Un ancien qui pèche (1 Tim 5.19-22) 

 

Frères et nous sœurs nous sommes l’Église de Dieu, l’appui et la colonne de la 

vérité qu’IL a mis à part par le sacrifice de Jésus à la croix. Approchons nous du 

trône de la grâce afin d’être secourus dans nos besoins. Comme Jésus le disait à 

ses disciples sans moi vous ne pouvez rien faire, restons attachés à Jésus. 
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